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eurté, on ne recevoit poiſſt de e : 


on concluoit qu il n * avoit perſonnes, ;., 


\ Is avoient done tout le loidr qu' ils pu- 


| ren defirer pour E execution de leur pro- 


Mais qu'eſt-ce qui peut tromper ou 


| rebiech un veritable ami? Ils en avoientun, - 
qui n' etant apparemment gueres plus rich 


qa" eux- memes, ils ne lui avolenr 


0 ami entre autres, avoit ere a leur 


porte & Payant trouve ferme, il ſe douta 
Katurellement comme les autres que Beiſ- 
iy & ſa famille n'ecoient pas k la maiſon, oq 
meme qui ils avoient deloge. ä 
flexions ulterieures, ou peut · tre cet inſlinct 
dont Famitie eſt ſi rĩchement doiice, . lui 
inſpirèrent bientòt la crainte, qu il ne ſe 
paſſat quelque choſe d extraordinaire chez 
ſou ami, quoiqu il ne pit pas ſ ĩmaginer par 
quelle raiſon il ne le trouvoit jamais chen 
lui, ou ne reeruit ae 4s: he 0 
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Dans cette inquietuse il gen revint A Ja n 
 chambre de Boiſſy, & ſoit« que quelque 
mouvement ou quelque bruit lui et anon - 

ce la prẽſence de ſon ami. ou qu'il commen- 

gat d' avoir quelques ſoupgons, il ſit en- 
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" Boilſy & f 3 aroient pris des mẽ- 
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res ſi ic ieuſes que ccroit leur troiſieme 1 
jour ans. avoir ptis la moindre nourriture, 1 
enſorte qu'ils avoient deja le viſage 0 Pe 
& f. defiguré, qu'on les pouyoir regarder 1 
comme des „gens de Pautre monde: en up 1 
mor, ils n'@oient plus qua Jeux doi * de 4 
la arte „ mpus 554425 mn: E 
- 5 L L OM. q 
L ami Er trouva oa candy; Fs la n 
chambre, où cette tragedie devoit fe con- 
tinuer, dans un état, où ils parurent de ja 1 
tout inſenſibles a ſon irruption. Boiſſy & n 
ſa femme n'avoient plus des yeux que Pun I & 
pour Pautre ; ils netoĩent point aflis, mais Cc 
ſoutenus par deux chaiſes l'une vis -à - vis m 
de autre, ſe tenant tous deux par les mains: pl 


Dans leurs regards extaſiés ils etoient abbat⸗- ve 
tis Pune manière languiſſante; on y liſoit de 
une eſpèce de compathon pour Pentant, at- ps 


tachè aux genoux de la mere & paroiſſant a & 
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be vin cine de 3 piroyable 15 
ſe ſeondaliſa autant qu'il en fut emu. Les 


eirconſtances lui firent deviner bientdt ce 
que tout cela vouloit dire. Ses premiers 
ſoins furent donc, aulieu de faire des re- 
proches a Boiſſy & a ſa femme, de les ani- 
mer a accepter ſes ſecouts, entrepriſe od il 
troitva bien des difficulres. Leur parti avoit 
EtE pris ſérieuſement, ils rouchoient A la fin 
de leurs peines & le port ſe. preſenta > 
leurs yeux. La foibleſle, ſuite des toug- 


mens presqu inſupportables de la faim, avoir 


etouſſè toute leur ſenſibilitè᷑. Ils pouvoienc 


.outre cela ſe faire un faux point d honneur, 2 
d'exëcuter ce qu ils s ẽtoĩent propoſę g ſi fer- 


Car on ne s imagine que trop 


e de deshon- 


mement. 
ſouvent que c eſt une eſpèc 


neur, quand on a commence un ſuicide, de 


ne pas le finir, tout comme 11 cela ſuppo 


ſoit toujours un manque de fermeté. Mais 


cet ami ſe ſervit du vrai moyen pour les ra- 
mener à la vie: ceſt Penfant , dont il em- 
ploya Pinterceſſion: l'enfant, qui ne pou- 
voit encore avoir aucun de ces préjugés, ou 
de ces motifs, qui portoient ſes malheureux 


parens A perſiſter dans leur funeſte deflein, 


& qui, quoique dans l' enfance, ne laiſſoit 
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| > Paimiet deja rendrement vic Vinltiod 
- de la conſervation de ſoi- meme fircſeseflees 
ordinaires. L enfant tendit ſes petites 

mains & joignir ſes Prires A celles de Tami, 
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vant pas Saider ſoi- meme & 1 gynnt per- 
ſonne pour les ſer vir: Tami continua de leur 
procurer de la noutriture eonfortative avec 
toute la circoulpethon nEcefſaire;: U:neles 
quitta pas non plus, qu'apres les avoir vu 
en chemin da regagner la vie & après leur 
avoir donne tout ſon Argent: - 'Ceſt ainſi 


ſy neut pas beſoin de rEperer a Paris la n 
=_ du Hans _—_ a Londres. _ 

'W/0\wirurs fur bientot repandus, & entre 
42 nouvelles du jour elle fut apportce à la 


* tems WY wo, mm ie _ de Reine dans 
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Entire ne ey pas envain.· Ne pou- 


que par la tendre attention de ſon ami, Boiſe 


Marquiſe 'de Pompadour à Verſailles, dans 


il fut ſuffoquẽ du premier morceau de 
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fon peri vitae; 5 Entre: fas plans. de faire 
paſſer le tems au Roi, ce-n'ttoir pas le der- 
nier de ramaſſer toutes les hiſtoriettes de 


ville & toutes les nouvelles qui couroient, 


auxqquelles par ſa fagon de raconter, elle 
favoit donner un tel agrement, que le re» 
nouvellement eontinuel du plaiſir qu'elle en 

curoit A Sa Majeſté, faiſoir un nouvel 
anneau à ſa chaine, qu'un auſſi grand ama- 
teur de bagatelles, que lui, ne pouvoit pas 


briſer & facilement. Il &toit donc fort na- 


turel, qu une avanture ſi extraordinaire ne 
pd lui Schaper. Un de ſes émiſſaires la 


rapporta toute fraiche de la xille, & d'a- 


bord elle devint objet de la converſation 


de toutes les LO z qui sy n. 


blerent. 
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-Cependane il-y y- en- eut beaucoup qui la 
begurent avec + dernière indiflerence. 
Quelques --uns d' entre eux crurent avoir 
perdu une belle plaiſanterie des que le pau- 
vre diable n*avoir pas terming ſon fait. .Un 


auteur mort de faim, ha, ha, ha! — Per- 


fanme men fut plus choyute que Madame 
de Pompadour & le Comte de Tremain 


Iſl i wee e Lazar chez elle. 


12 rompadour en fut douche effegive- 


i ment, & cette 6ompaſſipu, ne pouyoit que 


Z : con- 


% 


103 Ez * 22 


. converir à un Mectne femelle; caraftire 
dont elle ſe glorifioit, Elle eroir ſur le 


point, de donner au pauvre Boiſſy des mar- 


ques eſſentielles de ces ſentimens, quand le 
Marquis de Marigny, ſon illuſtre frère.arre · 
ta un peu les effets de ce deſſein par la ha- 
rangue ſuivante, compoſee d apreès [a veris 
table fagon de penſer & de Sexprimer de la 


nobleſſe aujourdhui de ce beau pais ; No- 


bleſſe, on cet enfant de la fortune ſe trou- 
ve ſi Ferre i incorporè, qu'il paroit presque 
” etre ne. u debura & comtinua ainſi; 5 


e vois ma ſcæur, que vous avez envie | 
vde faire diablement des ſottiſes. Que vous 


»importe, ou quelle aſſaire de coniequence 


velt - ce donc, qu'il - y- ait un auteur de 


vmoins dans le monde? Nous n' en avons 


5, deja que tro · C eſt une eſpice d ĩnſectes. 
»qui ſe multiplie fi ſubitement qu'il nous 


„dèvoreroit, ſi nous voulions les engoura- 
„ger. Que le diable les emporte! Puis- 
qu ils font un commerce de leurs Ecrirs, que 
„nous importe s ils en peuvent vivre ou 
„uon? Quiils tachent de trouver quelque 
„autre occupation. ou qu ils apprennent 
»quelqu' autre metier, que d Erire des tyr- 


»Chons à vendre aux libraires,  Qu'ils de- 
„ erottent des ſauſiers, aulięu de barboũiller 
wie Pre il leut ſera auſſi lucrarif & tout 
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que: c eſt un moyen excellent pour purger 
le monde de cette vermine pernicieuſe, de 


„les mer par notre averſion, & de les laiſ- 
 fer-crever de faiq; au milieu de ces ampou- 


„les de glaire,. remplies de vent, dont ils 


vſont ſi cofſés, D' ailleurs il- y-a un fi 


grand nombre de ges faquins, de ces 
vitrahles extrqvagans, ; Qu/il- n'y - auroit pas 
de ſin à les ſorvir. Enfin,, car je waime 
„pas parler long · tems de rien, & ces pau- 
vvres diables, ces auteurs ſont moins que 


tien; je ſuls. d avis qu on abandonne Boiſ- 


»ly au ſort commun de fon exEcrable me- 
tier, quand meme ce ne ſeroit que pour 
donner un avis ſalutaire, un bon * 
N intimidoe les nes. 


8 que] 8 au 3 avolt pue eon · 


tribuer au ſouverain mepris, que la Marqui- 
ſe de Pompadour porte à on 1 ceſt 


ee diſequrs, 


Le comte de Trémain, qui n'avait pas 
appris la diſgrace de Bviſſy ſans des mouve- 
mens d indignation, ne put pas s empecher 
de repondre à cette harangue, fi. digne dg 


Feſprit de L arateur: Et dans cette i ganſe 
il - n'y -avolr rien, duimt il ſe ſoucià f Peu. 


n du ſuffrage de ſes audite urs. 
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* verits, dit- il, Mon chet Marquisde 
„Marigny. la protèction du favoir & du ge- 
nie eſt une prerogative de la Nobleſſe, & 
v par conſequent; Monſieur de Marquis, di- 
-gne du fodtien d'un homme de votre rang 
Cleve, Si quelques auteurs ont fait un 
uſage vil & mechant de leur talens, la kon- 
te & Pignominie leur eſt dde perſbunelle- 

„ment & ne doit pas tomber ſur Feſprit de 
„erudition en général. Quanta moi Ma- 
dame, je connois trop la delicateſſe de vo- 
tre eſprit, pour que vous ayiez pu faire la 
„moindre attention à ce beau ſermon de 
„Monſieur le Marquis. Les pitces theatra- 
vles de Boiſſy m'ont toujours tant ſatisfait 
„que je me fais une eſpèce d'ingratirude, de 
ve pas m'erre ſoueie ſuffiſamment de ſon 
pẽtat, aſin d'avoir pu prevenir les ſuites de 
la dernière miſère, od il a ett reduit, re- 
proche die à tous ceux, qui le connoiſſent. 
„Mais je ſuis charms qu'il ne ſoit pas enco- 
,re trop tard pour lui donner les marques 
„de mon repentir .. 
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Four ce qui n la 3 FRA 
y padour, elle n'avoit pas beſoin de la moin- 
dre invitation, outre les mouvemens de ſon 
propre panchant & le defir de faire parade 
du caractère de protèctrice des ſciences. El- 
le ne ſe contenta a pes de hui Envoyer cent 

| Louis 
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© Louis fur le champ, mais elle lui procura 


en mème : tems une place vacante d'un re- 


venu confiderable, ſavoir de Controlleur 


au Mercure de France, avec une penſion 


en provenant a fa femme & a fon. exfant en - 


ga5:qu'ils le furvecuſſent. | 

no 87 5% d 
VDepen * ce geſt pas fans des viiss par- 
e que la Marquiſe de Pompadour 
rita Phpnneur d' adoucir ainſi le fort d'un 
Auteur. Elle etoir elle - meme Auteur, & 
Zelle avait .appris a faire des vers ſous, la 
:Nout:Comedien fort celebre, , Elle doit 


durtre cela beaucoup à ce la Nouè, car c'eſt | 
ii qui lui a inſpire un vrai gour pour les 


ſciences. Il eſt inconteſtable que les legons 
de ce mattre habile dans les reprefentations 
comiques, lui ont rendu des ſervices infinis 


dans les actions de fa vie, vb, pour parler 


, figorament, elle Seſt mended Jn Co- 


| n 


Quane A 1 Poli je, 8 ouvrages Pont 


| toujours emportede beaucoup ſur tous ceux 
femmes de la Cour, excepte ceux de la 


Bucheſſe d' Orleans, qui prennent ordinai- 
rement un eſſor epigrammatique. pPeut- 
etre que le lecteur ſera bien aife d'en voir 


un echantillon, compole. avant que la part. 


9 derable qu elle a pris depuis quelqbe- 
p GE tems 
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tems aux aſſaires d'ẽtat, alt donnꝭ cet air de 
contrainte þ ſes ations & à ſes paroles. Ce qui 
occaſionna ces vers, fut une fantaiſie de la 
Fompadoun de jetter a terre la cuuverte du 
lit ot elle toit avec Sa Majeſtè, pour con- 
ſiderer ce heros de * ir bur. 


ar le "Rat": wn 
par Madame de eee 


Quel voile importune nous couvre . 
De veuy un moment N 
Parcourir mon amant: 

0. de charmes je decouurt * 

Sif. vends fon revel, © . 

Pai Hunt Dieu du Jommeil! * N 

. la nature liberale 
Ta bien forme pour les plaifire! 7 

2 Que fouffle par ta bouche exhale ! 

b Naa 4 haline melne der Ziphire, 

| ai ef voile 857 8 | 


1 1 i 
IT 


Mis 3 voir. „ g Paurare ; <a ag 
Cuchon: Treis 6 {a clartt, ” Oe" 
Crainte Pune infidetitg 55 


| 4 Lament qu elle adore, ; ASI iy | 
Ne 


** » * * 
= Phpvill pas mere, 
Repare- ter ux, 
Cher objet de mer bur: 
Mais quel trait | 4 Que vais je he? ? 
Hates fan reueil, | | | 
_Puſfant Dir a W / 
a apts ..—_ vail Oe, 


Mais pour denen natre hiſtaire, Ma- 


dame de Pompadoyr, tandis que les con- 
Ls hors du Royaume donnerent fort 
n de nouvelles, dont la nation pit ètre 
Mace, avoit fait eſporer efle Qivement au 
heme un changement heureux de ces af- 


faires, par le choix du Marquis de Conta- 


des pour la charge de General en chef. 


Mais tautes ſes attentes furent vaines. Ce 


General a toujours paru avoir pris {on pre- 
_ gdeceſſeur pour mad®le & en avoir fuivi fort 
exagtoment les traces. Il a perdu + comme 
lui une batallle de conſ$quenee, & il a fair 
comme lui des progres conſiderables þ ſe re. 
tirer, La chanſon ſuivante qu'on a foir X 


leur honneur, fur chantee publiquoment & 
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Teds-pen 1 cane; a een fie ves 
moyens, par tesquels le Marquis de Conta» 
des peut avoir obtenu le commandement 
de harmèe. Car ſi Pon n/avoit..eu égurd 
qu au mérite, il eſt iu que Mr. de 1 e 
on d Armentières, quelques inferieuts qu ils 
ſoĩent tous les deux au Prises de Conty. au- 
10ient etQ prefe s au Marquis ds Card 
Mais dans ce cas -ci on lui coca le. pas, com 
me au plus ancien, ou peut etre parcequil 
marquoĩt un certain melange wg: een 
me entreprenamt & docile. N 

* 421371 
Quand le Comes: as e * 8 
Is, le Marquis depecha d abord quelques 
amis a Verſailles, qui devoient tacher de 
gagner les bonnes - graces. de ſon maitre., 
Et en meme- tems il leur donna des lettres 
pour la Marquiſe, ou il ſe ſervoit des ex= 
preſſions tes plus ſoumules & les Plus 
reſpeQueuſes. 


Us. 


* * 


us furentrecus tres gracieuſement- & Fon 

ne ſit pas du tout un miſtere de la rẽponſe 
ſuivante que la Marquiſe lui fit. „Je ſuis 
fort ſatisfaĩt Monſieur le Marquis, des ſen- 
„timens que vous me temoignez , & vous 
pouvez compter que je vous rendrai tous 
les ſervices qui dependent de moi. — Ve- 
. cet _— a many 5 Je vous ga- 


cds de 3 vous eſt deſtins 
pour la campagne prochaine, & je me flat- 
te que votre depart. pour PAllemagr.4 ie 
vera ſous pin heureux n. 


„ot Fa: * as 1, 


A peine le Marquis de Contain OY 
ecu. cette lettre qu'il vola a Verſailles ſe 


jetter aux pics-de la Marquiſe. Sa pretvie- | 


re queſtion fut, sil avoir parle au Roi? II 


Jui dit que non. Cependant ce trait Ei- 
dent d imprudence & de manque d attention 


ne porta pas le moindre prejudice a ſes af 
faires. Sa Majefte ne recite que la ſecon- 
de. viſite de Monſieur de Contades, mais 


Elle ne Sen offenſa pas du tout, quoiqu'El· 


le ſüt fort bien, qu il avoit deja fait ſa reve- 
rence à la Marquiſe: de A 069 3 0 


ce cinquieme General paſſa tout Thyver. 

1 la Cour & concerta avec fa protèctrice & 
le Marechal de Belleisle le plan d'une cam+4 

| : Pagne, 
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pagne, qui devoit porter le coup mortel au 
pais d' Hannovre. Il ne fut pas Epargne ai 


frais ni peine, pour lui donner une armẽe 
nombreuſe & formidable j Elle fut compoſde 
de cent trente mille hommes, Fee de la 


France, Equippee & pourvie richement de 


tout. A quoi ne dit - on pas S attendre d'un 
tel armẽment? Le General à ſon depatt, 


Kit tant à la Cour qu tout le monde les af- 


ſurances les plus fortes, de leur donner au 
Premier Jour occaſion à des illuminations & 
feux de joie en Grove. — Meme les Da- 
mes le prièrent de leur envoyer comme une 


choſe tres- CE» + guns coẽfſures Han- 


novriennes. 


Enfin le 4 de Comtudes, Aol ava 


regu dans tous les lieux publics des marques 


tres - particulières de F applaudiſſement du 
peuple. prit conge de la Marquiſe dons la 
ferme reſolution de conquerir tous les états 
de Sa Majeſte Britannique dans le continent. 
Jamais on wa vu arriver un ſi grand nom- 
bre de couriers, & leur depeches ne coii- 


tenoiĩent preciſement rien. La marche d' u- 


ne couple de lieues etoit 2 pour 
en expedier. 
Combien cette ein n ẽ̃toit - ths pas dif 
terente de la maniere d'un Turenne ou d'un 
Luxem- 
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couriens que pour annoncer une nouvelle 
victoire. . Cependant la bataille de Minden 
arrer cet envoi prodigieux de couriers: ba- 
taille od, aulieu des coef luges: &Hannowne 


qu'il avoir:: promis, il fut laiſſé ſur le champ 
de bataille une vingtaine de mille chapeaux, 


retrouſſes A la mode de France. Le Mar- 
quis n'oſant pas faire un rapport de cette 
affaire malheureuſe directement au Roi, ju; 
gea à - propos d' en avertir auparavant la 
Marquiſe de Pompadour, aſin qu'elle pũt 


preparer F eſprit de Sa Majeſte à recevoir 
oette nouvelle fAcheuſe avec un plus grand 


flegme philoſophique. Mais ton couner 
fit tant de diligence, qu avant fon arrivee 


la nouvelle de cette cataſtrophe ẽtoit den 


inſetee dans les sten. mY 


3 date bireaux- plats 6 fameux, qui 
en faire une dẽſcente en Angleterre, 
Cette invaſion, dont on avoit tant parle, 


mais à laquelle on nꝰavoĩt peut - ètre jamais 


penſe, far remiſe A Panne -prochaine : . Et 
pour dire la verite, le miniſtere Anglois Feſt 
inquietẽ depuis tout ce tems: 1a d'une. pure 
chimère, & fa circonſpetion a ẽtè fort inu- 


tile. Car de tous les ports de la France o 
ne put jamais ramaſſer trente de ces bateaux 


texribles qui avoient fait tant de bruit dans 
7 le 
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Luxembourg . qui ne deptchoient jamajsde 
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le monde: Mais il eſt quelquefois aEceſſai- V 
re à Paris & à Londres, d'inventer de pareil. || i] 
les chimères, afin d'occuper Feſprir du peu- a 
ple. Et @ailleurs la police parvient ſou- ii 
vent 2 ſes fins par des moyen: dont Pexte* | tr 
rieur paroit fort ridicule aux yeux du mon- | di 
de raifonnable. Cependant quelques mou- ;; 
vemens que fit le Marquis de Contades pour || n 
colorer ſa defaite,' les ſuites ne pouvoient |} .. 
gueres ètre ignorees long - tems. Pour evi- je 
ter le ridicule que le choix d'un ſixième Ge- || 
ners] devoit attirer nèceſſairement aux mé- & 
fures qu'on avoit ſuivies jusqu alors, le ti- ju 
tre de General fut conſerve à Mr. le Mar- 
quis de Contades, mais il fut projettẽ de ks 
mettre tout le pouvoir entre les mains de 
Mr. d'Errces: puisque Madame de Pompa- 
dour avoit bien voulu permettre une ſeule M 
fois dans fa vie, que le beſoin, le déſir du . 
Rui & les clameurs du peuple Tenpottaf- pa 
| lene fur far; rancune A N 


e e 905 Fhabilers de us Ikrrkes 
iS: Sel maniſeſtèe autant par ſa marche vers le 
pais de Hannovre que par fa conduite dans 
pluſieurs campagnes, od il Beſt diſtingue 
extrèẽmement. Le monde r ignoroit pas 
non plus quelle 1 lui a marque le feu 
Comte de Saxe, & avec quels éloges il en | I 
A a toujours parléè au Roi. Mais ge General Hue 

voyant || 


aima 


il toit iyenu :p rs I le: ny il 


5 | 0 


avoit eule bonheur de rempoxrer ſur lui 


leg avantages qu'il a gagnés fur, les autres, 


ſa gloixe. en auroit ete aggrandie Infinienent, 
&:41 Aurpit eu lieu d' tre hien aiſe, des qu'on 


lui Wroit oppaſe. un homme, du- moins ca- 72 


pahle de lui reſiſter & de donner par 
ſequent. du relief a-ſes. propres 2Qions. - | 


| Hes Francois avoient congu la plus _ 


te eſperance du commandement de Mr} le 


Marcehal d'Ecrees.  L/iflue, nous auroit ap- 


pris, à que! point cette attente étoit (ndee - 
Mais fi lx fortunè lui aurdit Et 
plus favorable qua ſes de vanciers, il eſt fort 


ou non. 


vraiſemblable que Peſprit du ſtile panẽgyri- 
gusstleng les Pofres auroĩent chance | ſes ex- 
ploits, n aurdit gueres ſurpaſſẽ cette fine;ſa- 
tire qu ils ont fait Eclarer. deruierement au 


yjet, des Genergux, des Fabbaliſtes du Ca ; 


inet & de: la Favorite. 


— 


| * 3 


mſeux teſuſer un poſte ſi glorieux & ſſ ; 

important, que de risquet ane gloire qu'il 
trouva ĩmpoſſible d augmanter par les debris . 
de la manvaile eondaite:4un;autre. | 


* Eependatic* wil avoit pfis le Eommande: | 
| ment de karmée, & ſi le Prince F erdinaud 


I- y- entre autres calques 4 qu : 
meins fort frequemment, ont pour · 
H . 
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tant une  Farſow fi Etroite avec 5 

- qu'il ne ſera bas beſoin d'une Apologie, pour 
| les inſèret᷑ icii- —- H eſt fort*netoire, que 
ees vers ont Eté faits immediatement après 

la bataille de Minden, - *C'etoit" un coup 

qui ancantifſoir tout d folr le projet des ba- 

tedux - platz. 51 HAinſi le potte les ſuppoſant 
Inuailes, - commence a les 4 Wager en 

fre dans goa mots: 1 24.3 ; of FI C161. 

29230622 10% FELT 5 5 wut; ? 


865 cri bier, a ron, Et”, 
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n. n y-a dite cette e pete pitce aucune 
gebe de ſuperſſue; & Fon y trouve fans] 
contredit la vraie marque du coin poeti-ſ 

que. Chaque perſonne,” off Pon y fair al- 
luſion, eſt traitèe avec toute la juſtice con-ſ 
8 vénable, & il eſt fort difficile A croire, que [5 
a 2 ſevkre rs Mr. Berryer n en dip 
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#. n 
re, | pas etre 5 en 1 e que la Ti 
ur | ſuffiſance de quelques Generaux n' en dit $ 
ue pas etre irricee & que la Marquiſe n'en dit 1 
res pas entrer fort en colere. Malheur à cet 5 
up auteur inforrune; ſi par une petite vanite il 3 
bä- alloit ſe faire deceler! On employeroit pour I 
ant | le moins un de ces bireaux - plats, 19280 le ba 
en- faire ramer le reſte de ſes jours. 5 5 

| Il fur fait une Parodie de ces lanes, mais | 1 
3 pls forte, & pour ce qui regarde la Mar- 17 
quiſe, beaucoup plus outrageante que Po- HB 
riginal qui avoir occaſionnẽ. Etant ſur 3 

le retour, elle a maigri {i prodig gieuſement, : | {4 

qu'elle ne reprefente pour aiuſt dire qu'un 3 

ſcquèlette ambulant, & comme perſonne r' eſt 1 

plus meEprife que le Marquis de Mariguy fon _ R 

frere, ils furent tout les deux -maltraites | A 
plus gow: les autres dans la pargyl If: bs i 
Yori! of OE ES SOOT e, 48s 5 4 F 
Far Ute i be 5 4 
L 
3 3% Dim ; ere 72 a, pond, EVAL IS i, 3608 # 
wney ace Tut membres d 4 rou r. 3 92 20 j 
fans Saen e 
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Le e portrait que 3 ces BEA * 
ale colotis un peu. fort; il eſt vrai, mais il 
faut av our qu'il eſt trop outrẽ, ou qu'il ſe 
ſent trop de ce que les peintres nomment 
Caritatu. La Marquiſe weſt pas tout A- 
fait ce qu'elle eſt -repreſentse ici. Son Age 
ne monte :qu'a trente huit ans; elle neſt 
Pas encore ſi ſoche &: fi flerrie, & elle gars 
e toujours un melange conyénable & aſ- 
ſes fevenam de dignite & de grace. Enſin 
comme elle eſt faite? aueh. eſent, elle a tou 
jours afſez attraĩts pour Exciter Vappetit. le 
Ow? delicar a" en rarer! hing degodt. G oH 


el 


"IDA. SHS ID! 454 $1; oy "1 
' +Quant v 5 bre ſeroit difficile en 
"a d'en dire quelque · choſe de mauvais, 
qu'il ne mericit & qui ne lui füt ſouhaitè de 
ele que honnète- homme. Auſſi ſa; betiſe 


ne fe borue pas ſeulement en lui- ſeul,; elle 


parolt meme avoir une, vertu. N a 
infecter tous ceux qui le hantent. Du 
moins a- t- elle fair cer effet ſitr Marmon- 
tel, qui depuis ſa liaiſon: avec lui dgentre 
de tout ſon eſprit & paroit avoir renonce 


- tout bon ſens. Les ouvrages qu'il publie | 


maintenant, n' ont pas Pombre du merite 

qu'on diſtinguoit dans les premieres. Pour 
ce qui regarde fa perſonue, il imite in groſ- 
fierets & la fadaiſe de. ſon Patron, & le Mer- 


cure ds f France, que * a Rwy le Mar- 
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- quiſe de Marigny, ouvrage de mérite & ſore | 
- - eftimE du tems de Boiſſy, ſent maintenant 
8 tres fort les qualites de fon Auteur Paujour- 
d'hui. ll fourmille de partialitès les plus 
Cui un. magazin danimoſites & une 
eſpèce de carcan politique, od il saviſe de 
mettre tous ceux qui ont le malheyr de lui 
deplaire, & deiles accabler d expreſſions les 
plus ſales & es plus ſcandaleuſes. — Ceft 
de cette. manière qujil tàche de conſerver 
les bonues races de Feclairs, Marquis de 


Vandière, qui en vèrité ne goũte rien qui 
ne ſatisſeſſe ſa rancune & ne donne de la 


85 nanrrints > ſon panchaue a nuire & à de. 
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25 | Mais quel a pour fs EG HR quill 


faille renoncer à la douce eſperance de voir 


| une poſterite nombreuſe de la noble famil- 
le de poiſſon! Toutes les herbes differen- 
tes qui entrèrent dans la chaudière de Me- 
dee, lorsqu elle employa tout ſoñ̃ ſavoir 
pour rajeunir le bon Aëſon, ne ſuffiroient 


pas pour rẽtablir les forces & la vivacitè Fer- 


5 ces du e de Mariens 


Oeſt un principe erabli dans Int Machia- 
RE touchant les eſcarmouches amou- 


reuſes, que les plus grands ſous. y ſont les 
put habiles, vu que la nature a rèparè ail- 
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"© lobes par des dons abondans, ce e qui man- 
que a leur tete. On pretend que le Mar- 
quis de Marigny a été doiie: de ces talens 
dans un degré ſuperieur. Mais c'eſt fini, 

notre heros verifie les mots de Perronius : 
Juneratus off illa corporis parte, qua quondam 
Achilles erat. Sil devoit ſe marier dans 
cet tat, quelle aſſurance peut · il avoir que 
ſſã femme ſe montreroit en vraie Lucréce, 
qu elle ne pollueroit pas le noble lit des 
Poiſſons par un amour iegiime, qu'elle ne, 
_ Coullleroit pas la purete de ce fang illuſtre, 
. 01 quelle ne tacheroit pas la glojge tout 
im naculée de tous ſes nobles déſcendans? 
Le plus ſage parti ſans doute ſera de perſi- 
ſter dans la refolution de ne fe marier jamais, 
plwlütot que de vouloir s. 'expoſer à un n danger 
RP ww 2pparent & auſſi inevitable. e 


Il eſt vrai que ſa race Horieufe 5 Kteindra 
avec lui. Mais celles des Fabius, des 
Scipions & des Pompees ont eu le meme. 
ſort. Que cela le conſole! Rien ne peut 
rẽſiſter aux ravages du tems. LU ecoule- . 
ment des ann&es fl<trir la heaurs la plus fleu- 
riſſante; les plus grands noms periſſent, les 
titres & les inſcriptions graves fur de Fairain | 
& du marbre seffacent; Le monde meme 
n eſt pas eternel. 


Com- 


Ae ne il ne ſera pas mal- à propos 
de raconter une eanecdore qui r egarde la 


Marquiſe. Preuve très- ive de la licence, 


avec laquelle les beaux eſprits S maneci- 
pent non ſeulement de penſer ſur fon comp- 
„ mais wane de packers! 1 7 | 


p; I 


Un certain Auteur, Gant fas le point as 


 publier un ouvrage qu'il s'etoit. propole de 


Adedier à la Murquiſe de Pampadonr, de- 


manda à un de ſes amis, Mr. de ** dans un 
Caf public, quels titres il Jui conſeilloit de 


mettre A Ja tète de ſa dedicace. Son ami, 


auſſi cdlcbre par ion eſprit ſtirique & mor- 
dant, que par la liberté avec laquelle il don- 


ne bellor a ſes penſses, lui repondir fur le 


champ & lui dit tout haut: "th bien, com- 
vmencez dope ainſi, : | 


„Ah; très-illuſtre Madame la Marquiſe 
„de Pompadour, Name du palais de la Rei- 


„ne, Ducheſſe de Vaujour, Maitrefle de 


„Louis XV. Surintendante de ſes plaiſirs, 9 


»Gouvernante générale de France & de Na- 
»Varre, ei- devant noble epouſe d'un rece- 


„ veur de Pacciſe, & fille de noble hom- N 
„me, ſieur Poiſſon, boucher aux Invali- 


1 les CE. Keys 


«Commis, nous en ERGY aux titres & aux ; 


11 4 Ng oute 
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Toute aſſemble wembla pour ee | 
elle lui entendit répëter publiquement des 
paroles fi fi _blasphEmaroires, tandis que, fans. 
ſe mettre en peine de rien & non content 
de ce qu'il avoit deja fair, il fir encore b'ẽ- 
bauchè de trois ou quatre dedicaces differen- 
tes, qu'il envoya le lendemain à Pauteur ſon | 
ami. Mais ce net pas. tout. Satisfait de 
cette raillerie; il en liſoit meme les copies 
2 des periongds: de route eſpece. Quelle 
eſſronterie! — Mais la providence. e- 
avoir pris ſous fa protection les temeraires. 
Car cette affaire neut pas les moindres m 
tes facheuſes pour lui, quoiqu'il- y- a un 
an que pour une choſe beaucoup moins con- 
 fiderable i eur. Er 2 ala Ny oh 

. endes comme il - y poet cs ap- 
parence que le e F rangois dat si in- 


| tro- 


1 5 Ce Seigneut Gioia. quelque-rems' en 
Ruſſie; & comme il parloit à Petersbourg | 
auſſi librement de la Souveraine, qu'ilavoit 

fait à cette occaſion de Madame de Pompa- 

dour, il Fur prevenu de ne plus parler d'une 

maniere ſi effrence. „Cependant j jugeant a 
| 0d: 7 aulieu de reparer ſon erreur d'y 
| iſter, il fut condamns au foutr, ou au- 

5 Laune en Siberie. Mais il eur. le 
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bonheur de ſe ſouſtraire I ces deux peines 


Par une e fuite. 
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/ fi tot en Angleterre, comme cette 
nation eſt aſſez foible pour sen flatter; je ne 
, riſquerai pas trop je penſe, de ſatisfaire la 
curioſitẽ du lecteur par une copie de ces de- 
dicaces, comme elles me ſont tombèes entre 
bs mains. Elles contiennent quelques fail- 
lies toutes {pirituelles,melees decertains traits 
_ Elronie, que ceux qui auront lu la premie- 
re partie de Ihiſtoiĩre de cette femme, n'au- 
ront pas de peine à comprendre. En voici 5 


la e, 155 


Madame, 


950 "The perſonne, Kindle comme 5 1 > 


— 


tes les benuté du corps, doiite de tous les agre- 
mens de leſorit & pour vud de chaque vertu de 


„ame, wa ahſolument pas beſoin dune longue 
Maite daeuæ pour lui donner un religf ou pour 
„lelairer de leurs rayons. C ſſt pourquoi je 


„ aſſerai ſous ſilence les Vütres, perdut dans 


„Lohſcurité du tems, & i je ne. remonterai qu au 
,,cltbre Mathurin Poiſſon Votre pere, conſidirł 


„/ fort & af Valle titre: En, fait de cha- 


ele, Foſeph- meme anroit eu de la peine à 


nue vaincre, & pour ce qui regarde fon huma- 


„nile, reduit de tems en tems d la trifle neceſ- 
' ſite de verſer di fang, ce n toit pas a Fexemne- 
ple de ces fameux heros barbares de Phiftoire 
_ pancionne . moderne „Hour la deſiruttzon, 

5 1 H 5 5 vai ; 
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1 * * ** 
, mais phitor. pour E Wanken du n tus 
„main. Le Parlement, averti de ſes affions 


E reconnoifſant tout ce zu meritoit haute- 
„ment, ordonna de le chercher en diligence , 
„afin de pouvorr le faire exalter au deſſus des 


»autr es gens. Mair lui, qui ne fe ſouciuit 
,gueres de Fhonneur de voir ſor prockain (ous, 


les pieds, au d'ttre objet de I admiration 
publique, objet, pour lequel le peuple ounre 


„ler grandi yeux, aima mieux ſt diſpenſer de 


4% la Peine ſenſible, faite ordinaire Pune; pargille | 


, Preeminence, par une ſoufiraBion ſecrette, : 


„I prefera le calme heureux d'un exil voſontni- 


re au bruit commun de Vexaltation publique. 


nCeftdoncle quatorSieme mois de fon abſence, 


que Madame V otre mere, la Penelope de fon 


tems, accaucha tres - miraculeuſement de Vous. 
» „Hout. ſuivites fort exofement ſes Joges legons 


„& par une imitation ferupulen ſſe de fonexem- 


ale tout edifiant, Fous u Erviez inviolablement - 


„la ſoi conjugale, deſorte que. vous ditiflies 
cinque point de coquetteris au dernier degré. 


„ Nn petite recompenſe de ces vertus Eminentia, 


»ia providence [ous eleva au lit dun Monar- 
„que, & pour avoir &te Tinflrument de cette, 
„orte de juftice, le ciel, depuis qu'il a eu le 


 bonheur de Vous prfſeder, & Peſprit de aps 


„conffer le manitment des Maire d Etat, 


„beni ſes armes : ſes flottes ont ett vifforieuſes 
8 fe colonies oj ſont e & a abondanct 


* 


& 


„ la 1 rignent at tou⸗ ſes tate. 
„, Toute la nation retentit de Vos loudnges. & 
 »chaque particulier crie du fond dun ceur ſen- 


ſible: Heureux' le Royaume gouverne avec 


| ""__ de ſageſſe,, ! E 


f td apnea E Mr. de ** sjours:',$i ce 
tile ne vous revient pas, vous pourrès, ſi 
„Vous voules, (quoique cette mechode me 
„ paroĩt trop e Poss notre ſi Berl) 
5 parler Res | 


+ 2M „t Madame, que je Vous fu ü de 
Vauloir bien agreer mes hommoges reſpebtueux, 
„& honorer de Votre proteftion un ouurage de 
wing ans, Fe me air empreſſi autant qui 
„a tte en mon hpduvoir de le rendre ligne de 
„Hotre attention, & Je ſerai au comble de MEE. 
„uur fi je puis y avoir reſi en quelque facon. 
»Anims d une juſte defiance de moi- meme, & 
„craijgnant la el &T la penetration de Vo- 
tre efprit, 7ai hefite lung tems, ſi je devois. - 
„n 'enhardir d a Vous Poffrir. A la fm Votre 
»bonte reconnu? rhe le fait faxarder. Votre 
vindlulgence gracieuſe me fait efperer non eule 
„ment que Fous daigneres me pardoner, mais 
9,6 meme teme que LVous ajouteres foi a ma 
„ proleſtation > etre avec le oo PO 


| wel; D171 oh Es 1 


»Quant 
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| ob \\Quane * moi, Sig cet auteur- fi. 
| 1 'avois fait quelque ouvrage, que je jugeal- — 
ſe a propos de dedier à la Marquiſe, mon- 
_ »Epitre dedicatoire- ſeroĩt Siregronc, dans. te. | 
Ye REO: OE RD, x, - 


C oft fons outs une marque 4 un bete 7 
Frieur de recevoir un rang de gr andeur, da 
be & de diſtinction dans un tat quel 
„qu'il ſoit. Vous aves Madame, tte man- 
»ſue de diſlinffion au dernier dare.” Vous. 
„ter dans Votre genre, tout ce peut etre le 


8 „oi de PruſſÞ- dans le fen. - Ceft le pre- 


„mier  Hiros de fon tems, & Vous fans contra- 
dit la premiere Coquette. Meme depuis- la 
»rteation du monde on n'a Point vu Votre Da- 
eilt La celibre Phryne ne ſerroit entre ſes. 
© gbras- que | le Bourgeois d Athunet, & toutes 
ft richeſſes acquiſes ne vurens qu blever ler 
v„murailles de Thebes. — Mais Vos. ama de 
,richeſſes fuſfiroient bien pour acheter un pas. 
Plus 775 rand que toube 1 de Lancienne 
„Erbe, d autant Plus que I aus ſerrez eure 
„ Vos bros ceux qui portent le Fas re & qui. 
ont rev#tus de la pourpre royalee Il ne Man 
„qu pour achever Votre gloire, gur le baim fi- 
iure de Reine. titre dont Vous ſeres ſans do- 
ate bientot- decoree, f6 la fortune continue de 
= Vous favoriſer | autant qu elle a fait jutqui ici. 
3s Quant au Fouvoir,. Fo! ous 0 e que le 
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* * „Ebi. . Ces affai res, qui 


Vn. 


; „rand luſtre de Rome ne ſe terminoient gue par 1 . 
„la reimion du Senat avec le peuple, Vous les de = 


 »battes louie ſeule par Votre, unique. 7 
„Sant conſulter perfonne, Vous nommez des 
„ (Touverneurs de pro incer, des. Gentraux 
„d Armber, des Amifa de flotter & des Mi- 5 
vniſtres du Cabinet. Vous donnez des Ca. 
.»dinaux d legliſe & des Prejidens aux. Tribu. 
v our decides; du fort des Royaumes, = 
He, la guerre & de la paix, & Vous faites E 
s rompez des Alliances auec der Co ouronner $77: 
de Puiſſances. el 
„Du tems de Charles le ha on Vo ous . 3; 5 
,roit. dane Aer marques..de magie ou des Tu- 
alismans, £7. quelque Nrelat: Smbbeile auroit em- 
»ploye tout le babil de Texprciſine Pour chaſſer 
; cet ofprit nalin. I- 4-0 a geine deux cons. 
„ant que Vous: aurieg Tue de ſabir Pe epreuve | 
ode edu g Oi off meme fort Poſſible qu on Vous \ 
Hh uit brit comme ſorciere. Ilair laufe, i 
ff ment nous. vivons;dans, un tems plus eclaire, & 
pita: wattributra- he POuporr que. Vous 
| waer, wm a ala Ane ni 4 un N auer 
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| 8 * belle & 1 0 « Peforit comme 1 
„Hous etiez, il i ft Pas etonnant que Vous aiſies 

well agreſſe de paincre & de ſubjuguer le ce 

d un HNonarquę tel. que Loufc. 1¹ 20%, vrai 

N 2 * e Here e een de jouty » 

4 "de 
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„e Patre perſonne, de ronedrter quelhues par. 
tier de plaifir pour Vous amuſer, & de Vous 
551 ner une penſion honntte.” Turenne, Lu- 
xembourg, Conde n auf oient point ete conge- 
oe pour ſatisfaire a Votre fantaiſie, & mal- 
Are Votre depit,” Colbert, Louvoir & La- 
»moig non auroient' garts leurs poſter. 
„ll eſt donc fiir que Vous etes venu au mon- 
de dans Pe, pore Ia” plus heureuſe, & il fau- 
droit que » Votre ambition wait point de bornes 
u ne pas fre roſaſſie.. - Queſt-ce qui 
„Vous refle a defirer d Prgard des rickeſſes & 
vd pouvoir! ? Le Koi oft davis Vos bras, ſes 
3 Lconrt iſar;s a Wor genotex. les mogiftrats a Vor 
»pies & Clelerge Vous tomble de'Yer prieres & 
„ide for benediffionsr. Lier acadimies Vous re- 
 »connoifſent pour leur proteFirire, & eller Vous 
„fonorent comme telle. II- u 195 gueres d au- 
„teur qui ne Vous dedie ſts W & qui ne 
„brille Pencens de ſes louanges ſur Vos autels. 
455 elle ont ata epuiſe toutes les fin Mee de la flat- 
Iterie. On Vour a compare tour a tour d 
inen, a Venus, d Minerve, 4 toutes les CGira- 
cer Ef d toutes ler Muſes, = Que Hour de- 
„ber tre ennuyee de tant de vaine gloire! 1 Hef 
vbrai que les di iſcours Pane guriques fatiguent 
>»Plus tard que ler autres; mais on gen degou- 
le egoltment: 4 la fin, ſurtout qu, ils font 
„. 7 outrer.. _ Envefits Madame, Vous ne ſau... 
vl ir PR ttre f ol de la fu fijancede Vo. 


126 . 


re 


2 m prppbn nerite, que Nog croire que Vous inch i. 
nliez ces louanger au pied de la lettre. mY Mais | 
„en ca d:unt fi grande Foibleſſ, je Ferdi un . 
vure de charite en Vous deſabuſant un pew per 
, cet ècrit. Perſonne: wa. of? jurqu d- preſent = 
, Vous preſenter un miroir fidelle: Ouvrez.dorc,, 5 
„ler yeus & reconnoſJez Votre portrait da 
„c que je vais Vous faire vbir. Lorsque Vous 
„t ieꝝ la petite bbiſſon, Vous tties unt vive, 


Haimable & charmante petite fille, & depuis lf 2 


„le Jug aux pigs dn pouvoit dire de 
5 Vous,” ce "que. Salomon dit. de. ſa bien ainer: 1 
„Tu étois faire Tang defaut. Vs 
valmable figure, Jubjugua ere e ene fai. 7 
„ Ie cckur du Pau. "decharnd & rouſſeau 
dT Eftioltes,” I Hol chou. WVout le quit- 


pee © Poe,  Pamour du Koi, E chaque Fu | 


q ” 7 es, 2 2 dont les ſons du 
lb onarque abholt Pl . > ts 2 To | . e, ; 
ont, ps of toujours 


TS 


? »charmes 2 phe d Paide de Po Re 
wire Yorit & ue n re ourgſſe, | Famgis ma- 
„ri ia et fülle a on . | 40 oY merite, 
,:ſans douti Te imt de ti 

e qu il co e lem ird 

l ge de tout felon Votre bon la. 4 

| er e de a Awe 25 # . malkgurgus a 


ae wy” monde; his 4 ennemis our 1 > 
,haitent la vie. Fe ſuis avec tout le. rd. 
„bebt & toute i Hime 2 tout bon. e 


5 Pour doit 


Madame * 
: 15 5 8 Pare. 2. 


moment en moment de nouvelles d ner. 
dotes de ſa vie, le Public peut compter, que 
des que nous les aufons re nes, nous ne 


manquerons point de fatisfaire fa curioſite, 
en N pouvoir. CE >: 


"gs wg Y ler Wk 55 


- Nous, en i reſterons 59 & 5 Wien cet- 
te pa rtie de Phiſtoire de faMargaile de Pom 
| padour. Mais comme nous attendons de 


